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1. INTR_ODUCT ON

le la mission

Expert en Pédologie du Projet FAO/SF 4S/HAI 3 de 1964 t, 1966,
j'ai acceptd la mission de me rendre en Haiti dans la plaine de la Ba

Es-are pour:

MM. 13, MIOTW

et expertiser les renseignements disponibles

ologie de cette zone particuliement au regard des

H.1103 de drainage et de sa1ini7!:,6 - tevres.

.Ï er une carte des sols dtablie a.ee la prdcision d'un

nddologique régulier au 1.25 000 et reporte sur le plan
7

que existant (dchelle 1.5000).

niander les solutions pour la raise en valeur des sol

les diffdrentes hypoth4es de aultures proposdes (dominante

aAL ou dominante coton mais)0

Actualiser et compldter los dtudes antdrieuxes.

1.2. Calendrier des activités

Janvier 5 : voyage Spa elles - Rome

6 9 : briefing FAO

10 1 11 : voyage Rome - New York - Miami - Port-au-Prince

12 - 13 : divers n Port-au-Prince et Damien

(contacts et recherche de documents)

14 - 29 4 plaine Es-are - base ODPG Gonaives

22 : Port-au-Prince pour docume

29 1 fdv. : Port-au-Prince : formalitd ddpart visites

fdvrier 2- 3 7ort-au-Prince - Paris - Rome

3- 5 de12iefing 4 Rome

5-ou 6 : voyage Rome Bruxelles - Spa.

1.3 Zoutiens pour mission_ _ _

Conseiller technique principal de la FAO prs

de ODPC et ODVA Gonaives.

J.J. SAULNIER ET VERLINDEN VNU et expert associd ODPG Gonaives.

L. EDOU G. LOHIER et R. LAFORTUNE, anciens directeur et pddologues
haitiens du Projet FANSF, qui ont procurd des
documents originaux et photocopies des archivos

de la section Podologie 1965-1966

' emercie tous pour leur aimable collabor on



2 DOCUMENTATION ET REFETflINCES UTILISER)

2.1 Disponibles b. ODPG au ddpart

2.1.1. Plan (adral du Projet d'Irrigation et de Drainage de la valle de

'1Chelle 1:5001 par DUVALSAINT et BAPTISTE, 1966.

2.1.2. Fiches des Profilages du Secteur Estère Fdrisse, Archives A3 de la

Section P4dologie du Projet FAO/S,F : 45/ 3, 1966, Photocopies.

2.1.3. FAO/SF : 45/ Rapport Piñal, Volume II, P4dologie, 1969,

2.1.4. Utilisation et Aptitudes b. l'Irrigation des Sols des Plaines des Rdgions

des Gonaives et de la Presquttle du NordOuest,Haiti; rapport collation-

:16 par F. COL t DAAGE (1967) d'aprbs le archives A3 de la Section

Nki.ologié du Projet FAO /S.F : 45/ 3 ,»A (original re9u et remis

L. EDOUARD, Damien).

2.1.5. Ressources en eau Souterraine de la zone Joanisse Mapou Pont l'Estbre,

par P. PALLAS, 0o-, 1980.

1Thotos Mriennes HANSALUFTBILD du Orimbtre z prisP de vues fdvrier 1980;

-11e approx. 1.3500; en 4 photoplans non red7-77 (ODPG).

2.2 Documents rdalisds pendant la mission' et annexds au prdsent rapport_ _ _ _ _

2.2,1. Copie de la carte d'implantation des profils.1966 par F. CO DAAGE

(t1r4e de rdfdrence 2.1.4) avec report des formules pddologiques: dchelle

1.25 0001 1967.

2.2.2. Esquisse planimdtrique du Pdrimttte Lagon Chien Bordes avec ddlimitation

des terroirs VCoton et Riet Achelle approximative 1.7000, 1981.

2.2.3. Report de la Carte pddologique sur le plan topographique (rdfdrence 2.1.1.)

dchelle 1.5000, 1981.



DU P:fiArr_kii..RE (1981

Deux terroirs se juxtaposent, tres differents sous l'angle de la

mise en valeur. Taus deux sont mis en culture depuis l'occupation colonial°

au moins. fence 2.2.2).
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3.3 Terroir inondable cycliquement_ _

Une le transitf.on subsiste entre 1 champs de coton non

e dense rt et les rizf.' production actuelle.

Son caractxe typiqu. Ms le premier aboil est celui de surfaces

non aultivées, irrd:,-- rement et cyTliquemen soit par les eaux

d- , soit pk'H' dra: nt3t par ddversement

.%ant8t.pu. Lon Chi 0
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'5uer la minute des profile sur le plan

semblablement diff4

dA terroir coton
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Les a
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conditir,nrA9 n deux
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h 11 al 01 :clues et peu

11,tivement roo:!.

11 ce Wintégrer besoin les deux do e

seule l:::. c:»:7e et pour le '),o. t pour le terrain. Il suffira

de filel ,Jxacte.-a. la limite extrOm,.. : es et glacis actuellement con-

Ban- -ndre transition ni microrelief sensible avec les damtre

ooton

Les deux documenta figurent rapport (r4f6

rencos 2.2l et 2.2. ).

13)p;. 'or4valT de

type lagun:re N ra] avec des cruev Aquesy

explique la tendanoe argileu 'Bs surfaces cc ,s alt

t8t vera la surface, tanitt vera ur eve° des phases p1H. rmonwaes

ou sableuses al1it7/19q0au sab

Ces a y).)res sont ohes en ilonite qui

exlique leur gonfle an ballonneH Acrorelef s deE

et leur orofonde en larges fentes de retrait

poi¡gonal) lors

Elles .!1- uent des niveauy oe qui explique la

dleau pluie ou de crue en sace sana remonte de la nappe

.que jusqu es niQux. Ces inondations ocalsituenl; 4videmment le

facteur doologiqu )1.111 .111portant.de ce i;o5,:yo (vo3A, 302 et 3.3).

examel, 1- !usa permet de souligner c(r6 crL)

vations ic rtan es.

Les oouohes argileuses sont une constante presque respel

le profil de 300 cm
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ant le versant du Ti Faro de

.:pards du g Id merne. Cette remar-

le fai :: exemple que des fos-

ses tel e ,:,0u de di.Lnce du rivage ne con-

-LA eau l'es ï ï. pour toute intervention de

ou rural contexte particulier.
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4.2.2 Terroir gon

En amont de la limite BordesTi Savane Lagon Chien, les sola

sont nettement plus rrru1j ers dans lour simplicite morphologique et leur po-

tentiel de mise en vaur.

Il se son0.V-A.A)p4s dans un materiau calcimorphique lui aussi

oorrespondant e, un allvionnement prolongeant le oolluvionnement au depart

de )roduits de l'erosion des mornes et de l'expansion en plain° des terres

par La Gorge Acul et surtout par la Ravine e Couleuvre.

La pentE le etant reelle quoique peu sensible (moins de Vo),

les materiaux fins y ( viennent exceptionnels. Les sols lourds en surface

ou h niveau impermeable dans le profil pedologus son'6 inexistants. Seules,

des cuvettes ferm4es, courtes et arrondies prca'4on. souvent de minces 0ou,

vertures d'argile vertique noire pour servir support .. des mares e perco-

lation ralentie mais jamais suffisamment pour justifier l'appellation de Lagon.

Les caráctbT'es principaux de ces sols sont importants sous l'angle

de leur mise en valour.

Levr regularite est parfaite sur toute la superficie du terroir

Les niveaux argileux profondeur moyenne (jusqué 300 cm)sont

tres rares: ils peuvent apparattre vera l'aval en transi-

tion avec le terroir lagunaire : phases dl, d2 et .Y1 (voir

r4férenoe 2.2.3).

La texture s'étale depuis la classe des limons jusqu'au sable

moyen (phases .0n2 . n3), sans cependant representer une con-

tinuite parfaite du plus fin jusqu'au plus grossier.: toutes les

possibilites se rencontrent.suivant les conditions au moment du

mgme.

qnséquence logique de ce dernier point, des strates irr4glaires

discontinues, pouvant adopter l'allure de stratification entre-

croisée, de sable grossier et de cailloutis rou16, calcaire ou

volcanique, rompent frequemment le profil terrigene. Elles attei-

gnent rarement les surfaces. A l'est de la route nationale, une

couche graveleuse continue tronque les profils limoneux ou ten

dance sableuse e la fagon d'un substrat aberrant continu (phase.../ k)



il pourrait s'agir du cene de dejection sdblograveleux de la
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les - Ifils (Studies: toutes les formules commencent par le couple

PA.. »:Luisent le groupe des alluvions calcimorphiques nappe

d' ea vidente mais plus de 300 cm de profondeur (voir reference

2.1.3).
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de coton ncv.1 J.3116 r Talent:

5,, SOLUTION POUR LA MISE EN VALEUR AU DEPART DES ARGUMENTS PEDOLOGIQUES

e forme par des epandages retenus par le bar

le socio des pets mornes de Mapou. On verra

cette partiert.

de l'origine mame f.Le ces formations, elles sont

peut

Volume II, J.-0,:)1cie,

I t eviden
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tellement cette ee ce e

intervenu dans 1

rizil --s continueE I

pa Arplus des Ml E 6110

endre ici les solutions deA suggerees dans le

201030

ls solutions different du tout au tout pour cha,

sans grands commentaires nouveaux

encore cli4ctualite, aucun element nouveau n'etant

depuis 1966 l'exception de l'extension des

des problbmes economiques et techniques poses

00 00

5.1 Terroir non P

L'irrigation ne peut étre assur5e ue par des eaux de forages compl4

t4es au besoin par des reports ext4rieur J.orcément par des eaux de plus

en plus cotteuses.

permeables et dotees d'ur 'nage interne actif.

L-- pluies et crues sont s. Les nappes aqui-

sont dir -,ement .explique leur niveau

menT, :nt. p,p2es phreatiques reelles (eaux
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JeAterne solu d fa9on c,:'1;e:ea, et
e(iar',,T3 dei;

:eeci inclut que le draf.. extern° 7 pos-

mmi laent9 en dehors du circuit terre-10

de salinisation lire odique) ne se posent

L/homog4m4it4 des sols est telle que les mesures de bonification

cultural° sont lo parteut oe qui simplifie le problgme des ch
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Le p4dologue ne peut y conoer des perspec d'amélioration

par cultures de seo sans le recours misures dL Rura1l voire Civi

de grande 4chelle.

du Lagon , la mise en rizibre serait total° clepuis de

longues si les habitts de ce terroir disposait de leur canal d'ame-

n4e particlier. Les rendements obtenus avant les coupures dteau 4taient

int4ressants et les owes riz sont encore pour la plupart intactes.



CONCLUSION

Le projet de

Lagon Chien - Bordes

na de la '1- droite de l'Estbre

étre en v_ deux phases distilietes:

Quelques precalos sont d

apporter et dans 1,'

situe en amont .)etits morna;H Mapo:LJ

calcul de

=_!-;:rat

Toute culture vivrik.e antre que la riznre alimente par eau

gravitaire est t. rejet.:r totalement en aval d'une limite de-

finie de deux faconF- les documents 2.2.2 et 2.2.3 annexes.

Cette limite nette sur le terrain doit faire l'objet d'un leve

topographique precis pour étre reportee sur le plan topogra-

phique au 1.5000.

. Par ---- 7-uterraines de forage ou de pon ! il est possible

et ! ! sans aucune restriction pedcl ique dans le

te : comme o on non irrigue" et bien delimite

dans les docum,A:, dans son aval. Aucune limite n'est

fixee vers lt:7! Kception du pied des mornes.

T! 1:s cul vivritres y sont conseillees l'exception

du intensif permanent.

Le 0_2: iLiern:J! est assure au point que nul problbme de

drainage extern° ne s'y poserait.
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